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Un fragment de verre bleu à décor de filets blancs 
opaques découvert au château de Moha (Lg.)

| Inès Pactat1, Bernard Gratuze2 & Julien Adam3 |

1 LabEx SMS, TRACES-TERRAE (UMR 5608), CNRS/Université de Toulouse.
2 LabEx SMS, TRACES-TERRAE (UMR 5608), CNRS/Université de Toulouse ; IRAMAT-CEB (UMR 7065), CNRS-

Université d’Orléans.
3 Les Amis du château féodal de Moha ASBL.
4 Gratuze 2020, p. 77-88.

Contexte de découverte

Avant de devenir l’une des douze résidences des 
princes-évêques de Liège au début du xiiie siècle, 
le château de Moha se trouvait sous l’autorité de 
la famille de Dasbourg, originaire d’Eguisheim. 
Cette dernière, puissante vassale de l’Empereur du 
Saint-Empire romain germanique, fut en effet pro-
priétaire de l’alleu de Moha et de son château entre 
1067 et 1225. Nos connaissances relativement 
limitées sur les phases dasbourgeoises de la forte-
resse ont conditionné la réalisation d’un sondage 
dans l’angle ouest de la cour haute en 2022, où 
des structures remontant potentiellement à cette 
période d’occupation avaient été repérées.

Les fouilles ont permis de mettre au jour un mur 
orienté nord-ouest/sud-est, dont la tranchée de 
fondation a livré plusieurs fragments de céramique 
à pâte claire, en particulier un bord à lèvre déje-
tée de pot globulaire du xie siècle. La structure est 
contemporaine d’un niveau de sol en mortier de 
chaux, dont l’abandon est marqué par le dépôt 
d’une strate détritique d’une épaisseur de 10 à 
15  cm. De celle-ci furent extraits plusieurs cen-
taines de restes fauniques, quelques objets en fer 
et alliage cuivreux, mais aussi un abondant maté-
riel céramique des xie et xiie siècles. Le terminus 
post quem de la strate détritique est donné par un 
fragment de gobelet de la période 6 de Pingsdorf 
produit entre le début et le milieu du xiie siècle 
mais aussi par des fragments de pichets mosans du 
deuxième quart du xiie siècle. La faible proportion 
de céramique d’Andenne à pâte orange tend, par 
ailleurs, à confirmer cette datation.

Parmi les éléments découverts dans cette strate détri-
tique se trouve également un fragment de verre bleu 
à décor de filets blancs opaques (fig. 1). Cet objet 
appartient à un large groupe de vaisselles en verre 

majoritairement attribuées aux xe-xiie siècles et dont 
l’exemplaire le plus remarquable est un vase-reli-
quaire retrouvé dans l’abbaye Saint-Savin (France). 
Le fragment de Moha a été analysé par spectromé-
trie de masse couplée à un plasma inductif avec 
prélèvement par ablation laser (LA-ICP-MS) à 
L’IRAMAT-CEB (UMR 7065, CNRS/Université 
d’Orléans). L’instrumentation utilisée est compo-
sée d’un spectromètre de masse Element XR de 
Thermo Fisher Scientific couplé à une microsonde 
d’ablation laser Resolution M50E de Resonetics, 
équipée d’un laser ArF travaillant à 193 nm. Le 
protocole d’analyse employé est identique à celui 
utilisé pour les verres de Vetricella4.

Résultats obtenus

Les résultats obtenus montrent que les verres, 
bleu foncé et blanc opaque, sont des verres calco-
sodiques au natron. Cette famille de verres a été 
produite au Proche-Orient entre le début du pre-
mier millénaire avant notre ère et le ixe siècle de 
notre ère et sera remplacée à partir de la fin du 
viiie siècle de notre ère par les verres calco-sodiques 
et calco-potassiques aux cendres. Le verre bleu de la 
panse du récipient du château de Moha est coloré 
par l’oxyde de cobalt et le verre blanc employé pour 

Fig. 1 Fragment de verre bleu à décor de filets blancs opaques 
découvert au château de Moha (photo J. Adam, Les Amis du 
Château Féodal de Moha)
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les filets du décor est coloré et opacifié par ajout 
d’antimoniate de calcium. On notera que le verre 
bleu contient une forte proportion d’antimoine 
(1,5 %) et est caractérisé par un rapport corrigé 
CoO/NiO supérieur à 12 tandis que le verre blanc 
est caractérisé par une teneur relativement élevée 
en magnésie (MgO, 1,3 %) Ces teneurs élevées en 
magnésie sont fréquemment rencontrées au sein 
des verres blancs antiques opacifiés à l’antimoniate 
de calcium. Ces caractéristiques chimiques tendent 
à indiquer que ces deux verres ont probablement 
été fabriqués entre le début de notre ère et la fin de 
l’Antiquité.

Cette composition est conforme à celle de l’en-
semble des verres dits de type Saint-Savin qui pré-
sentent une panse en verre bleu cobalt et un décor 
de filets et pastilles en verre blanc5. Cependant, 
sur la base de ses caractéristiques typologiques 
et chimiques, un ensemble plus vaste peut être 
constitué, regroupant des gobelets, des flacons et 
des lampes avec une panse en verre bleu turquoise 
(colorée par le cuivre) décorée de filets de verre 
opaque blanc, une panse en verre bleu cobalt déco-
rée de filets de verre opaque blanc et jaune (antimo-
niate de plomb), une panse en verre opaque blanc 
décorée de filets en verre pourpre (manganèse) ou 
bleu cobalt et une panse en verre pourpre (man-
ganèse) décorée de filets en verre opaque blanc6. 
Toutes ces productions présentent la caractéris-
tique d’avoir été fabriquées à partir du recyclage de 

5 simon-hiernard & Gratuze 2011, p. 69-73 ; Gratuze 2020, p. 77-88 ; pactat & Gratuze à paraître.
6 pactat & Gratuze à paraître.
7 dodweLL 1961, p. 44-45.
8 bideGaray & poLLard 2018, p. 784-796.

verres et de tesselles colorés datant de l’Antiquité 
(bleu foncé, bleu turquoise, violet, vert, blanc et 
jaune opaques), comme le décrit Théophile dans 
son traité De diversis artibus7.

Le verre de Moha s’inscrit donc au sein d’un large 
ensemble de verres décorés, certainement produits 
en Europe entre les xe et xiie siècles. L’étendue de 
l’aire de répartition des découvertes, de l’Irlande 
à l’Italie et de la Norvège au sud de la France, ne 
laisse pas deviner un lieu de production spéci-
fique. Il est d’ailleurs possible que plusieurs ateliers 
soient à l’origine de ces verres colorés car de petites 
variantes techniques ou stylistiques sont percep-
tibles : par exemple un décor optique soufflé dans 
un moule à Vetricella (Italie) ou un filet jaune opa-
que à Nevers (France). Concernant les contextes 
de découverte, il s’agit en grande majorité de lieux 
fréquentés par une élite religieuse ou laïque. Ces 
verres colorés appartiennent donc vraisemblable-
ment à une production de luxe dont le procédé 
de fabrication pourrait lui conférer une certaine 
valeur. Ces objets contrastent en effet avec d’autres 
pièces en verre contemporaines, mises en forme 
dans un matériau à base de cendres de plantes et 
généralement de teinte naturelle. Le recyclage de 
verres antiques a également été employé pour la 
fabrication de vitraux bleu foncé jusqu’à la fin du 
xiie siècle et la découverte d’un nouveau minerai de 
cobalt8, ainsi que dans l’art des émaux médiévaux.

Fig. 2 Teneurs en magnésie et potasse (à gauche) et en oxydes de manganèse et d’antimoine (à droite) des verres de bleu et blanc 
opaque du tesson de Moha comparées à celles des autres verres bleus et blancs de type Saint-Savin analysés à l’IRAMAT.
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•

Verre Na2O MgO Al2O3 SiO2 P2O5 Cl K2O CaO TiO2 MnO Fe2O3 CoO CuO Sb2O3 PbO

Bleu 16,2 0,69 2,66 67,4 0,13 0,83 0,77 6,93 0,10 0,59 1,12 0,05 0,34 1,46 0,46

Blanc 16,1 1,30 2,24 66,4 0,076 0,72 0,56 6,73 0,072 0,20 0,52 0,0008 0,027 4,64 0,17

Verre Li B V Cr Ni Zn Ga As Rb Sr Y Zr Nb In Sn

Bleu 5,95 164 18,7 17,3 40,1 96,5 4,58 43,3 15,6 427 6,83 57,4 1,88 0,11 261

Blanc 2,71 178 10,9 12,4 5,91 60,1 2,98 85,1 11,5 407 5,94 46,3 1,53 - 41,6

Verre Cs Ba La Ce Pr Nd Sm Eu Gd Tb Dy Ho Er Tm Yb

Bleu 0,38 250 7,66 13,1 1,62 6,76 1,35 0,35 1,17 0,19 1,15 0,23 0,64 0,09 0,66

Blanc 0,22 178 6,56 11,0 1,37 5,68 1,13 0,29 1,02 0,16 0,97 0,20 0,58 0,08 0,56

Verre Lu Hf Ta Bi Th U

Bleu 0,30 1,42 0,12 0,46 1,51 1,09

Blanc 0,08 1,11 0,09 0,38 1,19 1,05

TABLEAU 1 : Compositions moyennes des verres bleus et blancs opaques du fragwment de verre du Château de Moha. Teneurs 
mesurées par LA-ICP-MS et exprimées en % massique d’oxydes pour les principaux constituants (Na2O à PbO) et en parties par million 
(ppm) pour les éléments mineurs et traces (Li à U)
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